
Extrait n° 4 

 

 
        Et de notre regne le treiziesme 

 

 
   avons fait mectre a cesdites presentes notre scel 

 

 
Quictons et pardonnons de grace especial 

 

 
Si donnons en mandement au bailly de tourainne 

 

 
Doubtans sur ce rigueur de justice 

 

 
Done a Tours l’an de grace mil CCCC soixante et treize 

  

 
Iceulx suppliants nous ont fait requerir leur impartir sur ce notre grace 

 

 
notre presente grace remission quictance et pardon ores ne pour le temps a venir 
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Extrait n° 1 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Extrait n° 2 

 

4. et apres soupper se departirent ledit suppliant ensemble les dessus nommez acompaignez de leursdits 

serviteurs dudit logeis dudit conte de Sterac pour eulx en 

 

5. aller coucher chacun à son logeis et passerent par la rue de la Sellerie tous ensemble et quant ilz furent à ung 

carrefour de ladite rue à l’endroit de la rue de Malyentras ilz rencontrerent ung homme qui 

6. entroit (entrait) en une maison pres d’illec (près de là) dont lesdits suppliants ne scevent (savent) le nom lequel 

homme ledit suppliant salua en lui disant ces parolles ou semblables Dieu vous donne bon soir et ledit homme 

lui respondit en façon rigoreuse 

7. en disant il me gardera bien sans vous et alors ledit Colin Alemant aussi suppliant serviteur dudit de Lensac dist 

audit homme ces mos ou semblables tu parles bien rigoreusement et led. Homme lui respondy je ne 

8. le lerray (laisserai) pas pour toy et alors led. Vernaige… 

 

  



Extrait n° 3 

8. et alors led. Vernaige en soy riant tira une espée qu’il avoit en faingnant voulloir d’icelle frapper led. homme dont icellui homme 

eust paour et s’en entra dedans une maison qui estoit 

9. illec et ferma la porte d’icelle maison apres luy et tantost apres sortirent de lad. maison deux hommes dont l’un avoit une palle 

de fer en la main et l’autre ung baston blanc lesquels toutz a l’estourdy 

10. vindrent charger sur lesd. suppliants et les autres cy dessus nommez et alors led. de Lensac suppliant avec ung baston de bois 

qu’il avoit en sa main vynt contre iceulx deux hommes et les reculla jusques au-dedans 

11. de lad. maison dont ilz estoient sortiz et fermerent l’uys apres eulx mais tout incontinant en ressortit de lad. maison troys avecques 

une espée et les bastons dessusd. et vindrent derechief contre lesd. suppliants 

12. et lesd. autres dessus nommez et pour ce que led. de Lensac suppliant se vit oppressé et que l’on frappoit sur sesd. compaignons 

et qu’il en avoit ja este blecé il dist aud. Colin Alemant sond. Serviteur aussi suppliant 

13. qu’il tirast une espée qu’il avoit et qu’il en baillast à ung de ses ribaulx qui les assailloient et pour ce que led. Colin Alemant en 

faisant le commandement de sond. maistre tira lad. espée et en bailla ung 

14. cop à ung grant homme à travers les machoueres et plus n’en frappa et ce fait led. de Lensac suppliant se retira arriere pour ce 

qu’il les voioit fors enflambez et qu’il n’avoit de quoy se deffendre et sesd.  

15. compaignons et leursd. serviteurs demourerent en la meslée et y eut plusieurs copz donnez dont mort s’en est ensuyvie en la 

personne de un de ceulx qui estoit parti de lad. maison mais ne scevent  

16. lesd. suppliants qui le frappa. 
--------------------------------------- 

8.  Et alors Vernaige en riant tira son épée en faisant semblant de vouloir frapper cet homme. Celui-ci eut peur et entra dans une maison  
9. à côté et ferma la porte derrière lui. Un instant après deux hommes en ressortirent, l’un avec une pelle en fer et l’autre avec un bâton. 

Violemment  
10. ils chargèrent les suppliants et les autres indiqués ci-dessus. Alors Lensac, avec un bâton de bois qu’il avait à la main, affronta les deux hommes 

et les repoussa dans 
11. la maison d’où ils étaient sortis. Ils fermèrent la porte mais juste après trois hommes ressortirent de la maison avec une épée et les bâtons et 

s’en prirent de nouveau aux suppliants 
12. et à ceux qui étaient avec eux. Et comme Lensac se sentait oppressé et qu’on frappait ses compagnons et qu’il était déjà blessé, il dit à Colin 

Alemant son serviteur  
13. de tirer l’épée qu’il avait et d’en donner un coup à un de ces ribauds qui les attaquaient. Colin Alemant, obéissant à son maître, tira l’épée et 

en donna 
14. un coup à un grand homme à travers la mâchoire mais ne frappa pas plus. Après cela Lensac recula car il les voyait très enflammés et n’avait 

pas de quoi se défendre et ses 
15. compagnons et leurs serviteurs continuèrent la bagarre, il y eut plusieurs coups donnés dont un mortel pour une des personnes qui était sortie 

de la maison mais 
16. les suppliants ne savent pas qui l’avait frappé. 


